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GRANDE DISTRIBUTION

Avec des stocks reconstitués,
le bourgogne freine sa chute
en GMS
Deux récoltesgénéreuses ont permis au vin de Bourgogne de reconstituer ses stocksen 2023,
ralentissant la chute des ventes en grande distribution, indique l'interprofession.

«Enfin, après de nombreuses an
nées de déficit, nous atlons avoir
suffisamment de vin pour appro
visionner les marchés», s'est ré
joui le président de l'interprofes
sion (BIVB) Laurent Delaunay, en
conférence de presse le 20 mars.
Le vignoble affiche une récolte de
1,9 Mhl (+9%) l'an dernier. Consé
quence en début de campagne,
le disponible à la propriété est en
hausse de 12 % par rapport à la
moyenne quinquennale. De quoi
envisager «des prix peut-être un
tout petit peu plus raisonnables»,
d'après lui. Les stocks s'étaient
dangereusement effondrés avec
la succession de maigres ven
danges, et en particulier celles de
2021:1egel tardif qui avaitdécimé
la vigne avaitfait chuter la produc
tion juste sous la barre du million
d'hectolitres.
«Le déficit chronique est en train
de s'arranger», a estimé M. Delau
nay.
La rareté connue ces derniers
temps, couplée à une demande
restée, elle, très soutenue, avait

provoqué une hausse généralisée
des prix des bourgognes. De 2017
à 2022, le prix moyen des bour
gognes a bondi de 145 % (de 157
à 384 euros) sur iDealwine, leader
des enchères en ligne de vin. Sur
la seule année 2022, le prix moyen
d'un bourgogne a pris un euro par
rapport à 2021, à 9,46 €, selon le
BIVB. Le très abondant millésime
2022 avait permis d'augmenter
les stocks de trois mois, mais les
vignerons attendaient avec hâte
une nouvelle récolte abondante
pour poursuivre le mouvement.
«Oui, les prix vont baisser», a pré
dit le président délégué François
Labet.

Une consommation «plus
occasionnelle»
Ce facteur prix pèse sur les ventes
en GMS, même si l'interprofes
sion explique leur recul par «une
consommation de vin plus occa
sionnelle». En 2022, le bourgogne
a perdu dans ce circuit 24,8 % en
volume, 14% en valeur. Une chute

des achats qui s'est atténuée en
2023, avec des baisses respec
tives de 9 % et 2 %. Quelques vins
blancs ont déjà retrouvé le che
min de la croissance, notamment
l'AOG chablis (+10,4% en volume,
+15,7% en valeur). «Le retour sur
ce marché de la grande distribu
tion sera difficile compte tenu des
nouveaux codes de consomma
tion, du coût de la vie qui ne fait
qu'augmenter et d'un circuit de la
grande distribution en recherche
d'opportunités de développe
ment», concède le BIVB - proba
blement en référence à l'érosion
de la consommation française de
vin.
Même contexte «mouvementé»
à l'export, où les ventes de bour
gogne ont baissé l'an dernier de
6 % en volume, pour un chiffre
d'affaires de 1,5 Mrd€ qua
si-stable. Le BIVB relativise cette
évolution. Et de souligner que la
Bourgogne est l'un des vignobles
français qui on connu, sur plus
d'une décennie, une croissance à
l'intemational. JCD
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